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SERIE C - CQNCHYlIalLTLRE 

l'OSTREICULTURE DANS LA REOION DE WAREM NE S - OLERO_ 

[N1'ROO(}C1'IO/'l -

Cette note a pour b.tt. de pn!sent.er ln cllvers aspects du plus ~ortlU)t centre 
oat.n!lcole de France. 

Un eo,u1. expos.! SlI" la s1tuation, le nœbre et la .",,,racle des terrains e:rplol­
t~!I , sur 1 .. " ~lsement.s naturels , lu::' les oollecteun \lt111~e, lIUr les IlO!thodes de culture 
de l'huItre plate (O$tr.~ .d~liJ) et. de l'huItre portugaise CGry~h~.~ aniul~I~} . sur les 
~t.a'Jl1 .. emenU d'exp<!dlt.lon , leur I1OJ!lb re et le tonn"~e de. haltr .. s .chemln~l!. vera la 
çonscm .. t1on , alnsl que .. r le. rechl!~hel "fr .. ctu!'ea p a r le laboratoire de l'Instltut. 
Sc:1~t.1nqu" et. Tedm1~e dea Flkhes !' ..... 1t.l1le5 . p""""ttra de prendre contact avec la ro! jJlon 
et de mesunr ln efforts !Wplo)"h ell VIl" d ' utinaet" rationnellement tout.e~ Lea posslblU­
t.!a I\ls"s " la disposition de l'ostn!leu1wre , l~r1.lIl!te bra."lehe de l'actlvltl! nationale. 

ILS TERRAINS EXPLOI7ES -

ce aO:l't d ' abo~d de vaste!! 4!tenduea , ~<:CIuvrant .. laMe basse. stt.uo!e. le 101l~ de 
la côt.e F.&t. de l ' Ile d · OUro:l. de 8oyardvll1ll • Salnt._Troj&:l. . ell bordure de la côt.e 
cont.inent.ale . de l· ... "!:IOucllure de 1& Ch~t.e, au Nord, .. la poInte ru Galon d ' ():o .. fud et. 
dllll! le Ut de la Seudr-e. de son sbouchur-e .. l 'E~u111e, local1t1!! a1tœe 'U.W $On cours 
fICK:lnt. . 

Au to t al , 22.~ parc ... colleetev.r. et. vlvl e ... ou parcs de culture, en I!én~l'"a.l 

d .. fbnd de vase .. ::>11e . plus r&Nloent. de ullle vasud. CH terrains ~pa.rtlennent. .. D::a.alne 
PubUe Karlt.lce et s~t. c;onCl!~s pour 2:5 a."\. lUI explolt.ants par l'Aa..lnl~t.rat.lon de la 
M ... ine Marchande. Les pa.rçelle, UIl1t.alrn ont une superficie de 10 .. Ui arH; rll:H $Ont. 
les ~andea concessions, La I\lperflcie totale du parcs eçlolWs est. de 2 .~ bect.ares. 

Les cUpôt.s slluvlonnalns occas i onnen t. u."le Inexcra.ble ~l~vat.lon du niveau de 
certains viviers ~I doivent êtrc ab9:)donn~ a . Au prix de dur' tr,vau::r le ~v&S .... en t. el t. 
p ... fols ent.reprls ; de l'lOuve lUI terrains S<rI t. rccherch~a d"'"ll des ~~lonl vol,lne~ pour 
~vit.er la IlUrchlr~e deI Viviers ut.llls a'çl iel . 

A lm niveau plus Hevi . aont ~na~es les ehires . s lt.u~ es lN1' le. deux l'Ives 
de la Seudre, SUr les côte. de Ma.. ........ "e • • du Chlpu. et. de l ' lie d'Ol~!'O.,,; ce . ent. des b ..... 
a lna CN!\leo! . dans des terrain •• r i lleux, trll:l.fonnllUon des nD"''>reux .. ..,.111 •• a].lIOlt.ll aut.re­
fols exploltl!!s . Elles 6<'Zlt 1Ilt...entl!!es I!:I eau de 11er l''''' \l."I s)'stèle de ehenIUI et de roi. ­
.ons . 1e\lI'1l affluents, 'Pour Wl coëfflcient. de mL~e ~Qa1 ou 'lIt'~rleur • 70. Ces cla.1na 
couvrent. Wl4!l ~erfleie voisine de 2. CXXl hec~es, sur l e [knalne f\lb llc et sur le I:bIr,!!,Im 
Prl~. 

LES GISElIENIS NATURELS -

6'11 n ' exist e plus dllns l a ~Qion de Maren..,es...oUron cle Qlsements d ' huI t.rea 
plate! . les bllllCB natureh d ·hu1 t.n5 port.llilll.es , PLI' contn, sont prollplloru et la p~he 
y e!t ~~rment n!il ..... entt!e. 

Ce sont, au IW:>rd. le. Qlle:J:e:)t.I. de Port-des-Jl~e. qul l ' ~blent. l .... ~ent !l'.l1' 

les rochers de l ' em~chure de la QllI:ente et. qui ~"t.ent. d .... ce fleuve côtier, D'_ 
t~ Qis .... ent.s. de plus fJ.lble u.por tance , u...\stent. dans le lit de c:erta.lnl C:hO!:'lIllIX, Il!'_ 

n\1eD.ts de III Seudn. n. I Qlt toua e.:plolU ... pied. 
Plua ... &:Id , les QI'lIIlent.s ~e la rive droite de la Gironde s · ~tendent d'une façon 

prc"'l.ue Ininterrompue sur lei roches IU'l' loOlblnt de Qrands fond s , de 18 polnt.e de Terre_ 
IIIlItrc JusQ.:. ' . TIIlront.. Les QI' ... e"t.. profond. de Oeil\! et du Boellf 10llt eJ:Ploi~s Il l a 
d."'il~e . 

certains ba.te1lUX des quartiers IIlI:iti:'les de Ma..-ermu et. d'021ro!l , franehissa..,t. le 
perWis de Ma.::usson, ...ont puUquer la pêche • la d:~e R1r le. trk looportlnts Qi ..... ents 
du Venbn. alr III rive ~"-1c:he de la Gironde . Des huttres en provenance des illftlent.s n~tu­
reIs des cQtes cie La Rochelle sont ~~aJ.~t Lnt.rocIuJ.tes d.L'\$ III ~Qlon. 

Chaque hlve:-, du '>Ol s d ' Octobre .u ~il de Hal'S , d ' lr:;portant es t.rlnlactl ons ont 
lieu e:.t.re pieheu.-s, courtllra ft.~a,.,t. l u produits pêchét et. ostrlH<:Ulteura . 

Ces divers ii_ents contrIbuent à &llJlenter en hult..··u d'~levage les viviers de 
K&re:u::es-Ol'ron. Ce sant ""autre pllrt. cie. lru....:ea n'!IIarquahlea de larves q\>J. se flxent sur 
les col1e<:te\lrs artificiels. 
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us callCTWRS -

Le captage de l ' hu1 t r-e plate est Inexlstant pour le MlIlent . Seules, les lar-ves 
d ' hu!tres portugaises se fi xent bIen. 

La d3te de Rn"t,-des-Barques . li. l ' e:nbouchure èe la Char-ent.e , la côte Nord-Est de 
l ' ne d'ffi!!'ran . la portion de côte compr ise entr e l e c~en.l de Brouage et le chenal de 
1'I6rl ~âc ains i que les bords de Seudre sont les prlnclpdl!s zen!!1 où sont mI s en pl ace l es 
collecteurs: tulle!! oon chault!es, pIeux et plac,ues d ' ardoise , tiges de Cer, branches de 
noIsetier ~ de ch'àt.a l gn1er enfo:!.:!!e, da."ls la vue , blocs de pierres calcalr:e!l~ coquilles 
d ' tru1t.r'es enf llt!es en chapelets ou plac6es en vrac dans d!!, sac. en grillage et suppo:-Uea 
par les ~berce8I,IZ" , installationS (1:I:es ~essus du sol vueuz . 

'L' lnte::lslY des eourants , la nature du terr&ln, l ' exposition aux mauvaIs t~ps 
dlftennlnent la ~al1té du collecteur li. employer. 

A la fin du aIOis de J uin clta\s les aM'!!! fa..-orables , au cours du mols de ifulllet 
en iléœ r al, 8U !iDll d ' mût parfoll , ces eollec t eurs sont l llllllergt!s en tenant eo!!lpte des 
renlf!l itn~enta four:tll par le laboratolre de l'InsU tut .des Fiches où le per sonnel d&!nombre 
e t BUlt l' é~lut1on de~ la~s en IIXa.:!lnant les t'!ChMtillons de plancton pdlevh t~s 
~gu1ièrement du 11'011 de Hai au roll d ' OCtobre , 

Les huIt!'!! vont ['('ste r f'lxées au coll ecteur p'endan t 2 an!J , parfoh 3 : ~ 1'111e 
d ' l ' an , elles sont en e ffet t rop t'ragne s pour être sépari!es de leur support: d "autre part 
les terrains ne le p~te:nt pas en Qéni!ral ~ un dl!'!nl _é l evage , Les chapele t s de coc2u111l!s 
sont dt'!falts pendant l e mois ' d ' Avril et le rois de !ili <;.ul suivent ' la flntlon: les eoqul.l­
les eollectrlcl!s avec l es jeunes huttres flxées fIOnt placées sur viViers pendent 1 an: le 
détroQ.ual!e , séparation des hultI"e$ du collecteur et des hu1tres soudées entre-elles , .est 
alors effeetUl'! : rombreuses sont celles q.Ji ont poussé lonQues et parfb\s difformes , i!ênées 
par le noc:bre ; cell~ Qui se trouvent f1:œes sur la face dl!- la coQuille ou de la phQUe 
d ' arooi se r eposant BUr l e sol , m&urent enfoul l!s dans l a vase : une grande partie du t ravail 
founli demeure donc improductif. Il faut ar.H i o r el" l a rent sblllU des méthodes actuelles 
de capt.&IIe du nlllssaln. 

LA ~ De !.'IfJITRE PL4:Œ -

Ce t. te culture est: prati~e da.J'lll les c l aires e t sur l es vivie rs, 
Les ost ré i culteur s ~arennais se proeurent des hu1tres pl a t e s, 'a~es de 2 , 3 et 

parfols 4 ans, pr lnclpalœlent dans les ce:ttres bretons de production, plus r arement dll:ls 
les centres bretons de production , p l us raNlnent. d"Bns la réllion d ' Arcacoon . 

Avant de &!:poser l es huItres da!'.1 les claires , 11 faut procéder su "parage" de 
ces basslns. Au mis de l'.a.""!;, 11s sont asséc~s et NI ~ l ' abri de la submersi on; l a couche 
superficielle de vase es t enlevée : l es pa..""'Ols d ' ar~lle sont refaites ; exposé /1. l'a.1r et au 
Balell , l e 001 se fendi lle ; pui S l ' eau cl e mer est l ente:<.ent admiSe e t la croût e desséchée 
se dt'!1"Yf! ; un dépôt hOIooi!ène de vase se fOrTOe sur le 901 de la clalr e . . 

Au ccurs oiJ :>o l s de Ma.1, les hultres IIOnt placées da."l5 les claires /1. r alson de 2 
ou 3 par mètre cart'!! . Sous ~ /1. 40 centimètres d'eau, constarn:umt i~er~es dans ee ~Hieu 
marin spklal oû la nourriture est abondante , la ter.pérature et la salinlt<! t!levées, ces 
huItres, pesant /1. leur mise ~ l ' e~ de 3) Il 00 k~s le mille, poussent , en~ralssent et 
verdissent; elles doublen t de taille et. de poIds en s Ix l!\Ois dans des claires de bon ren­
dement , 1. la saison d ' expédition suivante, elles sont devenues l es fameuses ~Maren...,es" de 
rerol!l:léo: mondiale, 

Le verdlsser.:ent des hu1t.res est assez f'r4quent. dans les claires; 11 eKi dû Il la 
fl:l:ation, au ru'veau de!! branchies , d ' un pigment. produit a sse~ capricleusell1ent par une 
d l aton-.l!!e , Navicula ostrearla, qui , !IOUS cert.aines eondltions, se multiplie d ' une façon 
extraordinaire ~ point. de recouvri r le sol de la claire d ' un vt!rl table tapis. L ' hU! t.re 
dans un tel milieu verdi t en quelques Jours ; sa valeur marchande est consIdérabl ~ent <u 1I­
men~e: 

Penda. ... t. le ~(7ùI" des hultres dans les claires, l ' évaporation sous l ' acUO!! de la 
chaleur I!t les ful tes occastQUlées par les Qaleries pel"'Chs par les crabes, peuvent l!lenllCl!r 
da"lI~ereusement la vie des hu1tres en provoQ.ua."lt un abaissI!!Dent cl"itlque du niveau de l ' eau 
ou même l ' assec total . 

La s~el"ncle des cl sires eJ:tllol.tées et le peu d ' l:u1tres mise", Il la pousse e t Il 

l ' enQrs t ssement dans c!1acu.,e d ' elles ne pe l"1llettent pas de !Satisfaire illU u1llences CQIIl­

merci ales. 
La cult.ure de l ' bu1tre plat.e se poursuit parallUement en viviers: ceux-ci, au 

nombre de 450, couvrent une !Uperflcle de 63 hectares ; ils sont pr esque tous situés sur la 
cô t e Est de l ' Ile d ' Oléron, non lOin de la tour dl! Juliard , aux lieux di t a ; "la Casse 
Dufour et l a Ca!lse Emeli ne·' . Ils sont mis à d~couvert au 1!l000ent des IIrsndes :nar4es de 
coefficient supt!rl.eur Il 90. 

Les htiltres ~jo~ent dans cel parcs pendant 1 ou 2 ans : elles poussent bien 
mals enllralsse.t peu et restent. blanches . Un U'jour en claires .vant l ' expt!ditlon pemet 
l'en~!'"aissœ;f:rIt et. le ve:rdissI!!Dent le cas é<::h~ant . Elles n ' ont pas la Q.ualit.t! des huItres 
aYa:\t hlt leur poUSSI! en clair es mals elles sont. toujours t. ..... ! appréciées. 
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LA OIL1VRE: DE L' HVlTRE l'OR1VGAISE -

Les hultres portugahes obtenues Il partir du ~troquagl! des c::oUecteù."'S a.rtifi_ 
cids et Il par~ir de la pêche sut' les Q1s!'!:lcnts naturels sont étendues sur les viViers de 
niveau moyen ou bas. En principe , on doIt. !!lever sur parc par metre carré une quantlM 
d ' hu1tres variable "ulvant la ~rosseur mals en te!lilllt. compte QUe, la pousse temWe, 
eUés doivent. se toucher et. ne JiIIIlalS s ' entasser c.t point de former des "Qabeux" . 

ElLes restent sur vIviers 2 OU 3 8llS. Pendant ce laps de temps, elles doivent 
i'tre ~irattées· ;lUX gra."lde~ llI~I!B pour que 1& pousse soit. régulU:re , pour lutter contre 
l 'envahlssllPlcnt. du sable et de la vase, pour éViter leur a::IOncellel!lent seus l 'ilctlon des 
vagues ou des tempête!! et pcur les d6barruser des illQues qui souvent Les ree'auvrent.Ce 
grattaQe est effectué II. l' aide d'un ratea\l Il lonll milllche ou bIen, dans les co::lcesslons 
KSez irandes, par l ' l!UIplol d'une herse remorquée sous l'eau par l.lI'I batellU .. , ~teur, 

Dans les zones e:.c:~SI!e8 aux forts courilllU et 81,1.J:-te;:npêtes. les pa,,'cl! sont entou­
rés de =urs de pierres ou de haies de piquets ~épassant le 1101 de 30 Ir. 40 cent~ètres; 
lIlalheureuse!nent ces entourailes de protection provo~ent plus ou lIlO ins un envasement ; sur 
les r eC'Ol!llarlClaUonll de l'lnstitut des Pèches , 11 s Salt de plus en plus r=pl.aeés par des 
nappes de grlllaiie. 

Les hultres a,yan t pousSl! dl!:lS les parcs sont en~ulte trilZlspor~es -d"llS des vivieMi 
plus h~ts appelés ,.~t;I" jusqu 'au. n:or.ent de l'e,;po!dlt.lon ou de la Hvrai80n ~n vue de 
l' of finage en claire , 

n y a deur: caU!!i:lrles d'hultres portugaises de claire: , .... 
De jeunes hultres sont Milles en claires au ~i s de Mal , Ir. r ai lIOn de 5 Ir. e huItres pat" 
Mètre caI'ri: elles se d~,-eloppent dMS l es lllÏ!::.es condItions que les hult.res plates: ce 
GOnt les "spéciales de clslres· , 

Des hu1tres de piU'CS, adultes, sont placées en claires du 111011 de Juillet au ~oiaœ 
Sep,te.nhre , Ir. raiSOn de .10 e t plus psr mètre carré: pendant 2 ou S mole elles enilralB­
sent: ce Bmt les ~flDes de claires". 

D' autre pat"t, des lots d ' hu!tres peuvent être pl ac6s dilllS des clai res ve!"tes dlllls 
le seul b.lt. d ' obtenir asi!lez rapidement leur verdissement. 

LES ETABLISSEIaNTS D'EXPFDrtlai -

Les hu1t~s destinées Ir. la consO<I'Imation , qU ' ellea viennent. des vivi ers ou des 
claires, doivent être o't>l1i1atoire:r.ent. entreposées danl les établlssements d'expédlUon. 

Aprè3 I!n séjour dUls les do!iIorgeolrs, bauins de ciMent ou de briques , al i mentés 
en eau décantée, où elles. expulsent. la vase que peuvent. renferoer leurs valves, elles. sont. 
lavées utérleurement, aouvent avec de l' e~ SOUS pression, t.rilfes , parfoiS mécaruquenent , 
et emballé{:1j da.n~ dell panierS d' osier ou dans des caisse t.tes en bols dérçul~ ; cette der­
nière optl;rat.ion est effectuée dans des bâ.Uments dIIsilanés locale.nent sou> le rU! de ·ca­
bsne!l~ . 

I.e 'er""ice des Contrôles de l'InsU tut des "Flèches vellle lIt.tent.lvement aux cœdJ.­
t.lons de salubrité de ces zones ; des prelevement.s d ' eau e t. d'hu1trea oo.nt. faits Journelle­
ment pendant 1& période d ' expédition qui dlfbute en Septembre l'our se terminer IIU mail de 
Kars a'/o.:: lIlu:1.mœJl d'activiU! pendant le L'lOis de Dt!eembre. Ils sont- uamir.és au point. de vue 
baetérlo1ogique et ch1lnlque. 

Les établis5~ts ostréicoles pouvant expédier directement des hultres Ir. la 
.:-onoo!lm '&tlon sont; aprl!i'S enqLZtell topoilraphique et bactériologique, inscrits au ·Casier 
Sanitaire" et. affectés d'un nur.éro sanit&1re . 'l'but. coUs part.e..'l.t d'un établissement doit 
être muni d'une lft1quctte sanit.aire SUr l aquelle doivent ~tre ir.serlts le nUll'Jéro sanlt &1re 
et. ia date du jour d ' ~dlt.lon. 

La réillon de Mar=es-cnéro::l, svec ses 713 établis sements, exp4!dle en =,yen..'l.e 'PU' 
an 3).CXX> tonnes d.'huItres soit p~s de eo ~ de la prcd..iction franç&1se . 

LES RECHERCHES SCl~TrFIQVES ET TECHNIQUES -

Le loaboratolre de la Station Eltpérll1lent.ale et de Recherches de l ' !nst! tut &ien­
tlflque et- Technique des i'èdles Karit.1mes est installé Ir. La Trembla.r:!.e. 

Son but essent.iel est. d ' intro4uire dl1lls la pt"at1QUe ost.réicole lell lIét.hodes qui 
ont don."lé des résultats au cours dell e".is effectués dans les parcs e:ç~rlment:IUJ: qui lui 
1I0nt. anDe:.rés pares a collecteurs , viviers de culture et. claires, 

Des recherches pure;lent scientlfiwes,y sont poursuivies et 11 assure l' e:œcutlon 
des analyses d ' eau de DIer et. d'hultres pour le o:::r.tIt.e du service des Controles , 

Les principales études en CO;UI'S et les résultats déja acqu.ta a::ont réSUlDés ici: 
E'l.ude du plancton et de sea var iations- l alsonnil!ires . 

Et.ude de la r eproduction des hultres portuilaise~ . Pendant l ' ét.é, le~ nlJ'éra-
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fixer, sont plus scuv~t rencontrées en profondeur: 11 llIlporte donc de pêcher slmulta."W!­
!TIent. en lurface et en profondeur pour Il1eux saIsir les périodes d'émIssion et celles 
de nx~tlon. L'appUcat.1on de la méthode a donnI!' d'excellents ~sultats prlt.l(Jles. 

Des collecteurs aolvent être !!lis à. l'eau pour fixer la preml~re i!mlnlon 12ème 
Q..uinzaine de Juin - &!'but Juilletl : les hultres ainsi flues sont net.tement. plus fortes à 
l'~ de 10 IllOis que celles captA es à la fin du DDt, de Julllet et dlll' le courant du mols 
d'Août; ces résultats ont éU obhnus SUT nOI collecteurs expi!rUlent.a:ux et par les 05-
trélcu1t~1I qui Ont 8uivi OOS directives . 

_ Lu essBis de OOllect.ellrs souples lplaques de cellulose 1IIO\l1ée a=i!es par 1 ...... 
IIIl!rs!o:l dans un ba1n de chaux ciment .able) ont donné entière IIltlsfaetlon : la fixa­
t10.n est. unlfome, le détr'O(iua~e des jeunes hultrel l'effectue trh faellement etsar-.s 
pertes . Une expérience eç demi-grillld , falte en 19~ avee le COO=I cl ' \llI oetréiculteur , 
a plelnll!ll\e:nt rlhlsai" Le d!m1-Heval!e des hultzes est actuellelllent. poursuivi. 

, De, collecteurs peuvent être plac~s dans les ~gorgeoirs inutl115~1 f"'Ulant. 
l'@M; la n:ution obt.enue est. rentable, II t.emp'rature 'lme de l ' eau de cesba.sa1ns 
pemet. un ~veloppement. ertrêmement rapide dei hu1t.res '1;u1 rappell!! la croÎ!SIlnC!! dma les 
lr.er!II chaudes. 

,- Etud!! d!! II reproduction d!!1 hultr!!s plates dans l!!s claIres. OIaqlJe ann'!!, 
au IllOIs d!! Juin et. au d6but du 1II01a d!! Juillet, des I!IUlhrds de larv!!1 Gmt. ':rIiles da-s 
le!l claires 00 sont parqu'es des hultres plates . 'En ~nllra1 eH!!!! 'voluent. pl!U ou pas . 
De!l essaIs d!! capt.ai/e, effectu'a en 19~, ont pe~1s aous cert..lne~ con,lit.ions œ fixer , 
pour la preml~re fola dana une ' claire d!! la région, d!!s hultre!l i?lat.el . Pcur le =:OI!lent. 
cett.e HlI:atlon n'est. paa rent.able. Nous" avons dlm;)ntrll par allleurs que le demi_~leval!e de 
ces Jeunes hult.re!l , placéea en casier ilrillai'! dill"ls la claire, est poss ible: la croiasance 
est. nettement sup'rleure a celle de naissa1.n breton du mêlne :&:g!!, Une fill:atlon rentable 
cl'hult.res plat.es dAns la ntgion de Marennes-QUron s!!ralt. un fait nouveau et. h'port.ant. 
Il sera possible de pCNrsu1\rl'e dans ces bass 1ns des .tudes sur l'h,ybridatlon e t sur la 
~leetlO1\ , . 

_ La .croissance des hult.rea plat!!s et port.ugaises, ~levées en casiers ~rlllagds 
!lurH~~s, !!st. ~t.u.d1~e, Les pre:rliers résultat.s ont IIIOOt.nt qu ' il Y avaIt. U. un moyen de 
faire croltre les hult.res plus rapidement. . Ce lIIOde de eult.ure ae développe din!! la rIIg!.oo. 
en particulier dan, les Zones où. les huItre!! ne peuvent être cultl~es lIUr le 1101, 

_ App1.icstion des engraIs min'raull: à l'ostréieulture . Au cours de ~ ~es 
de fert.ilisation , par le superphosphate mlnira1 d!'.: chaux, de claires de rendel!lent. 1Il~­

diocre, nous avon5 obtenu une ilfI'l1oration pro~r~s!ve très nette de leur productlvl té qui 

est devenue voi.sine et a lIl'ë.!e di!pas~ celle de cla.tres de rende:.'lent. excellent. Les en ~rals 
ont .t~ répandus sur l a base de 100 11.400 kgs a l ' hectare pendant. 11 durée de l ' ex­
p~rlence, 

Dea essais de "fertiliaation de parcs de pl!'.:ine mer sont actuellement. en cours. 
lb 111111.100 d'hultres est .. ls e:J. e~rlence. 

L!'.:s engrais sont. surtout. !'.:fflca.cet en présence Il'hult.res Jeunes !!t. de ter­
rains de rer:dement"falbl!!; l'appUcatlon d!'.: <:es ~thodes par les ostréIculteurs ad:lnn! "de!l 
résultats tan Qiblea, " 

_ Lea lIIOy~s d!'.: lut.t!! contre lea ennecis, l!'.:s maladies !'.:t. les n.aux divers qui 
fr~p!'.:nt plus pa.rtlcull~rement l'ostréiculture dans c~te ré~ion, sont rech!!rcMs : 

Let ~t.olles de mer 1I~1'f' .. cg."fI"o" f'"b .,,~}, dont le l"'sna!l!lsi/e à la main !!lit. 
sCN;ay.èusemen~ assuré, sant d~trult.es par saupoudra~ d!'.: cl!1IUlI; vive, 

Les bliorneiillU perceurs (/fun" ' ''(,,''c.1.I~) et leurs oeufs sont. aetlvement dé_ 
t.z-ult.s; on ne doIt. pas !'ln int.roduire parrnl. les hultres d!! glssents na.turels dest1n~es à 

la cultun! en viviers: on ~vttera ainsi l ' 1nf!'.:st.stlon des wnes lnder-.nes. 
l.oes poissons, principiÛenrnt. l!!s tèr!!s (1..,...:10.. p .. ~I(II<uaJ, 1IOIlt. ~lolino!s o:!es 

hu1tres en enfon~antl dans le DOl , sur toute la. surface du vivier, des pil;uet s de bois 
suma~ent. rapprochlll , "PPel~s ''pointus"; la pfot.eetlon est efncace. 

Le nalssain cl!'.: moules, q.li "se fixe sur les hu1t..'"'I!s d!'.:s pares et. qui provoque 
en se développMt un enva.sl!lllellt. nuisible, peut être ~tnlit. par le feu; l ' utlUsation d'un 
llmee_fi_ea a donn. des résultats probMts. 

Les alitles, qui se dllveloppent. sur les pares et dans les claIres, peuvent. être 
d~tru1t.es par aspersion d'une dllûtion d ' add!! phosphorIque. Les essais sont en cours. 

Le "chmbraje" des hu!t.rlllJ plates ..Ise. II. 1& pouas!'.: en cla.tre. peut Î!tre dllnl­
null danl la proportion de ro ~ en immergeant lei mollusques d .. "'I$. = baln des p rodult.s 
B ou N; les Polydora et autres annUld!'.:. sont. t.l~s . 

La reprise de la l'!roissance des hult.res dit!'.:s "boudeuses", ne poussant plus 
eUT aucun terrain, peut êt.re favorls~e par l ' Hevage en casiers surél~~s. 

Le "douçaln", r~!I\lltant d'une important!'.: réduction de la sallniù! par n!lanl!e 
de l'eau douce à l ' e3U de Iller, provoque parfols en hiver U:le grande lIIOrtall.t~ chez 1.!!s 
hu1t.res plat.es pll.C~es dans III!! claires de la valUe de la Seudre. Le d~plac=entdes 
hult.res Il'lInpOS!!. Da."'I1i les dél2orgeolrs insublnerslbles d!!s qua."'Itlù!s convenables d!'.: leI 
peuvent être aJouté!'.:s, permettant. ainsi eu carm\!'.:rce d!'.: l'e:zpt!dltlon de lie pourau1vr~ . 
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lorsque de fortes chaleurs survle:ment. lt. la fb du tnOls de Juin et au début du 
mols de Juillet, colncidant avec une p~rlode de faibles marées, l ' eau des cle.l~, ne peut. 
plus être rencuvel!!e 'naturell~ent; l'iitvaporatlon intense perturbe le mili eu et. unI! mor­
t aUY parfois importante frappe surtout l es hu!tres p1a.tes. Il faut pulser de l'eau nou­
velle par pompage dans les chena:u:.: et rulnOM et la dlr-lger I!sns les claires, en l'aérant 
le plus possible. 

L ES PERSPECTIVES D' AVENIR 

L' ostri!lcu1ture d&'ls h r1!gion de Ma.rennes-Qllltron utilise en général UIlI! techni­
Que trooltionnelle. tes exploi tations familiales et. artisanales dœllnent. 

La moto,rlsatlon des bateaux et des transports routiers est quasi totale. 
Des machine! sont. actuellement. en service; les laveurs, les tapis roulants, les 

trieurs, les PO"'P1!8 de IBva~ e t d ' alimentation. Une machine lt. creuser les claires vient de 
faire SOn apparition. L'utUlsaUon de collect.eu.-s spuj)lea et lé~rs permet.tra un dét.ro­
Qualle Il l a machine supprimant a.1nsi Ul1 t.ravail l onll et. eoût.ol!lu . Da..'"ls un avenir plus ou 
:lo1ns proche, on peut. espi!!! r er la .. lse en fonctionnement de la m!lChlne Il pêcher d8lls1es 
cla1.res , de la machine trieuse .Ir. gra:lCi :rendement, de la Inachlne car.pteu.se, Il e.nballer et Il 
fermer les.emballa~es, de la machine .Ir. étiqueter • • • 

L" méclll"liaaUon, au i):nent ant le r endement Il tous les stades de l'ostNtlculture, 
de la récolte du nalasain j usqu ' il l' eXpedition , conduira.lr. un accroissement de ls produc-
tivité. }: 

ParallHement, les recherches sur les -possibilités de fairl! cro1tre -plus rapide­
Ment. les hultres, en util1sa..'lt au mieux la naw..'"'e ou I!n la forçant. , seront. continuées. 
La connaissance de l ' hérédi~ chl!z l ' hwtre I!t la pratlcpe de la Slflectlon , qui a donno! dl! 
remarquables résult.ats dillls d ' autres domunes , pl!rlT.et.t!""Ont. vraisemblablement d'ob.tenir des 
cocpiUa.,les , particul1erement robustes, réfractaires aux maladies, dont ll!s qu&l lt.l!s II!3r­
chandes seront accrues . 
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